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C'est la P1resse catholique qi est nppclée à propager les seules doctrines

reiigieuises et politiques qui sauv:ront le monde.-Ryancecy

n£ REDiRCTIO?« QUJ~EE, JEUDI, 19 SEPPEIBRE, 1850. S ,BRE DE RDIN
No. 5, Rue des Jardins. No. 5, Rue des Jardin.

sostm DE cE Nitfmo. au pcuple celui dont il était indigne de délier lessou-
liers.

Religion.-Discours sur la suite de la Religion, par Enfin Jésus-Christ commence à prêcher son
Bossuet, (Stite).-Littératuro.-Le Testa- Evangile et à révéler les secrets qu'il voyait de toute
ment, par Mine Eveline Ribbevourt, (Suite et éternité au sein de son père. Il pose les fondements
fin).-Htstoire.-Quelques extrait de t-histoire de son Edise par la vocation de douze pécheurs, et
ecclésiastques du Canada, Notre-Dame del Lo- met saiat Pierre à la tète de tout le troupeau avec
rette, par P. J. Bédard, Pire, (suit).-Sta- une prêr&gative si manifeste, que les EvangiliEtcs,
tuts Provlncianx.-Acte su:r la tenue dcs (lui, dans le dénombrement qiuls font des apôtres,
Sessions de la Paix dans le Bas-Canaa.-- ne garde: aucun ordre certain, 'accordent >t nom-
Ohrrnue Politique.--N&cae!e loc:!cs ifaits mer Sai.ct Pierre devant tous les autrescomme le
divers, &c, &c. premier. Jésus-Christ parcourt la Judée, qu'il rem-

pil it de se bienfaic . secourable aux malades, mi-
REeLIGON. è: icordicu envers les pécheurs, dont il se montre

le vrai mdecin par Paccès qu'il leur donne auprès
D I - C o : R s di lui, faisant ressentir aux hommes une autorité et

une dnureur .iui n av.ient jamais paru qu'en sa per-
LA EITr lu LA nDlaLIGION. eonne. 1L annonce de hauts mystères ; mais il les

ik BOSSET. conirn par de grands miracles il commande
%e randes vertus ; mais ' donne -i même temps

(Sui:'e.) de graindes lumières, de grands exemples et de
granis gracs. C'est par là aussi qu'il parait

VI. J s-Carist et sa !octrirr. îl " p1eine grce et de vërité, et nous reccvons tout
Dan Ce idc die la religion et de aTaires des pluniti;dc."

Juifs, à la fin du règne d'I¾rode et dans le temps Tout se soutient en su personne: sa v a.doc-

que les pharisiens itroluisaient tant d'abus. iul- trine. ses miracles. La ièumîe vert y*iue.jt par-
Chris: est envoyé sur la terre pour élbbr le r'yau- tout ; tout concourt à y fimre.voir le nuiîtredu genre
nie dans la miaison de David :euno mniore pb y unu- humialn et le modele de la perfection.
tequeles Juifsochrne ne l'entendiente plur Lui se., vivant au mliheu des hommes et à la rue

te ue es tuis citrel~rît I'îîtîr':iîtit Ct~ de faout le inonilo, a pusi dire Enns crainte, d' être dé-
précherla doctrine que Dieu :i-ait réolu de faire a:- "ll.,i Qui c vous nie reprendra de péché 1 et
noncer à tout l'univers. Cet adnmirable enant, an-
pelé par -aïe !e Dieu fort, le pére' duî ale futur et encore: Je suis la lumiere du monde ; ma nourri-
l'auteur de la paix, nait d'une vierge h Dth!iéem, ture est de faire la volonté de mon Pére ; ce!ui qui
et il v vient reconnatr' oriin île dea race. Conu n a envove cet avec mii et ne me laisse pas seul,
du S~aint- Esprit, saint par sa nuaarinc, seul di arce que f2us toujours ce qui hli plait.'

de réparer le vice de la nôtre, il reçoit le nom de Ses miracles sont dun ordre particulier et d'un
Sauveur. parce qu'il devait nious auiiver de n pJ - enractère nouveau. Ce ne sont point des signes
chés. dans le ciel, tels que les Juifs les demandaient : il

Aussitôt après a naissance. une nouvelle étoile. les fait presque tous sur les hommes mêmes et pour
figure de la luiîYu e qu'il devait donner aux getils gurir leurs infirmnités. Toits ses miracles tiennent
se fait voir en Orient. et niiîoe nu Sauveur encore plus de la bonté que de la puissance, et ne surpren-
enfant les prémices de la gentilité convertie. Un lient paý tant les spectateurls qu'ils les touchent dans

peu après, ce Seigneur tant désiré vint à son -ait le fond dlu cour. [i les fait avec empire : les dé-
temple, où Siméoti le regarde non-seulenent rontiue ions et les maladies lui obéissent ; à sa parole, les

la gloire d'Israël, mais encore comme la lumière dos nyceles-nés reçoivent la vue, les miiorîs sortent du
nations infidèles. tombeau. et les péchés sont remis. Le principe en.

Quant le temps (le prêcher son Evangile appro- ret en ii-ne"ie, is coulent de source: " Je sens,
cha, Saint Jeanî-Baptiste, qui devait lui prparer le- 'lit-il qut'une vertu est sortie de moi." Aussi per-
voies, appel. tous les pêchîeunrs à la pénitence et fit sonne n'en avit-il fait ni de si gland ni en si grand
retentir de ses cris tout le dilsert, oit il avnit vécu dés i nombre ; et toutefois il promet que ses discirles feront

ses premières années avec autant d'nustérité que en son noin encore île plus grandes choses ; tant

d'innnocence. Le peuple, qui depuis cinq cents ans est féconde et inépuisable la vertu quil porte en

n'avaint vu de prophètes, reconnut ce Nouvel Elie, lui-nieme.
tout prêt à le prendre pour le Sauveur, tant sa sain- Qui n'altmirerait la condescendance avec laquelle
teté paraissait grande; mais lui-même il montrait il tempère la hauteur de sa doctrine? C'est dnt lait


